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tion de ce'clergé ét l'extention des études ecclésiasti- cinquante autres, qui, avec grande raison, figurent
ques. Les hautes études, théologie, philosophie, his- dans le livre de propapande dont je parle.
toire suscitent continuellement des travaux de pré- Quelle impulsion lés études bibliques reçoivent de- J
miir ordre. Le retour à la philo Sophie de saint Tho- l'Ecole fondée à Jérusalem par les Pères dominicains'

'feste.-ý Par exemple, la Revue de Pbilo- et, depuis vingt ans, dirigée par le P. Lagrange 1 A côté-
bi que dirige le P. Peillaube. s'impose même aux de l'importante Revue biblique internationàle se forineý

milieux hostiles; comme aussi la bibliothèqué de Psy- un collection de grands ouvrages exégétiques Qà la'
cho4ie,ýe»érimcnta1û forméesouscette direction. La foi utilise les ressources des sciences.
Revue Ybomiste'est le centre d'une remarquable acti- Je n'ai plus la place pour parler des collèges et dés.

vité 'et voit se multiplier autour d'elle des ouvrages écoles, ni non plus des Suvres sociales, qui, on le sait
précieux, entre autres, ceux :du P. Pègues et lu P. d'ailleurs, honorent beaucoup le zèle des catholiques
Garrîgou-Lagrange.- Mgr ]Êlix Blanc, de l'Univer- français.
sitéýýcathùlique de Lyon, a composé, en français,, un n'est pas jusqu'à la littérature et à l'art oÙ
traitÊ- de pbilosopbie scolastique qui est un modèle; tout se manifeste un réel et brillant mouvement chrétien
en résumant l'Histoire -de la Pbilosopbie, le mèm'e au- Mgr Baudrillart a raison de dire que leý livre dont':'
teur a publié un magnique Dictionnairé de la Pensée, je viens de parler proâve que, "malgré Jes fautes dé.
qui constitue le cadre, indéfiniment extensible, d'une la France officielle, il n'y a pas de pays au mondè
erfc3ýëlop6die catholique. la vie catholique soit plus intense, plus riche et PfÙg':

:En citant céà nomS je m'excuse de ne pas en citer féconde en Suvres".
EuGÈNF T.AVFRNIF-R.

UNE SEMAINE DE GUERRE

A skrie des notes diplomatiques est terminée. en proclamant une espèce de fédération des différcnteý
W,Ce n'était plus une pluie. mais uri vrai toýrbil- parties de son empire avec une autonomie relàt1vc;,ý

L laiIon. mais cette mesure forcée par les circonstances diffidi
Il est vrai 4de les armées alliées continuent tou- auxquelles il voudrait échapper, n'a fait qu'indl'qm4"

jours à maintenir les Boches -au pas de course dans la aux différents peuples qui composent la double fno ý',
ditenion de leur "fýderlaÈd" OÙ ils seront bientôt narchie la ligne de conduite à suivre pour leur âW
rreËdus, mais l'attention est. particulièrement rivée ration du joug si pesant jusqu'ici pour leurs épauiw'
aux efforts surhumains que fait lýAllë-magne pour La note du président au sujet de 1 .a libération
conclure la paix sans avoir à subir l'ignominie d'une yougo-slaves a fait le reste.
redditiâný sàns conditions. Rapidement les différentes nationahJitéý& ont

Les partenaires; de la quadruple alliance ont for- l'aurore d'une vie nationale nouvelle et ont
céraent divisé leurs jeux. leurs voix dans un céncert unanime de rébellio Co

La Bulgarie a abattu sa main sitôt ýqu'elle s'est une autorité devenue vassale de la grande ba "I
vue en face du désa6tre. La "Èutquie sans défense l'Allemagne.
attend le bon plaisir des alliég. Elle leur offre, le pas- Ce sont les czeco-slovaques qui créent un
sage des Dardanelles. Son heure est arrivée. voir exécutif à Prague et à Agram; les polonais aute','

UAutTiche-Hongrie,.sî l'on peut encore se servir chiens qui abandonnent Cracovie- la formatioà (tiuAý,
de ce double nom1pour désigner un pays déjà morcelé org4nisation indépendante par les àuthènes à LeiÙbý-e'
abaiidonne Berlin et cherche à conclure une paix sé- la déclaration du hef de la Transyl la pge vanie que
parée. Elle est prête à tout; nos conditions seront les roumaine de cette province doit se séparer du r
siennes. Elle préfère se mettre -aux genoux du de l'empire et que la section italienne doit dé.. mprésident Wilson que d'envoyer un p taire'arlemen faire retour à- l'Italie. La Bohême et la
au:général Diaz. Croit-eHe, en vérité que les qua- sont des rameaux presque détach' de l'arbre.,
tý propositions de M. Wilson soient moins dange- comte Karol i. y a établi un quasi-gouverne.yrOXýs: que.,ne le sétàierit celles du coiürnandant des qui demande sa séparation de, l'empire et, le

gRiét%,eý1 Itgl* des divisions hongroises des théàtres de la guêtre'
Cutièuw,#apptocheinentý amené par: les circons

Le comte Andrassy, le nouveau ministre. es.teeml.,eest le fils du promoteur' de l'union austro- étrangèresn'est que le représentant r Il lhef
Akààande, Ahdrassy,- qui propose une'paix devant l'empereur et n' non' -a pas. qualité pour parler 4U,salmet le glas de cette niénie alliance.

Charles a, voulu se mettre, 4 couvert l'Autriche., JI n'çst que:le porte paroiede I'cîliiarý


